N’est-ce pas velee avis?

Nour voudriong ottirer lattention de nos lecteurs sur um fail d'une
crirdme mpovidance pour nogr Yapports fufury avec les hahilgnts dey
mondes ¢loignén ; ¢'est de ne pal prendre pour cible le premier Martien
reacanttd ay coin d'un bois, .

Tout d'abord on ne sait pas 81l vienneny réellement de (o planers
Mara, ]l est dangereur de {eur aliribuer une origine supporée. car ‘s
tont probahigment fort chatoullleur sur ce poini, ne voulant pas dtre
confondus aver des vousing 4 réputation douleuse habitant 4 Quelgued
milliards de kiloméires de leur propre plangre,

Et puts, sont-ils animés d'infenlions maleeillantes 4 nolre épgard 7
5°ils venaten! nous proposer ded traltéa de’ commerce ou Aulrea avaniaged
matériels, tels que, valeurs de péres de famille er placements avaniggeux ?
~ On varrait alors des déldgations officielles les accueillir 4 la deicents
de la poucoupe et leur offrir un diner au champagne @& s'en mettre juir
qu'au périscope, puisgu'l parail que cea memicurs arborent ce gracieur
upjendice sur ce qui [gur setl de tite, '

N'imitong donc pas o8 culilvaleur de FAine qul dérocha dewx coups
de fusil gur un volrin occupd de nult 4 réparer 3o voliure, le primant
pour un habitant des grands €IpACYd en train de regonfler “lea preus
de son rigare polanl, :

Ne ltri:rm pas siur lo Bidrtien, Ojffrona:tuy plutét um verre dg ‘genléore
en lut démontrant la nicessitd POUr e planite de nous passer de mom-
breuses commandes. .

¥t ' ingiste, vien wemplcht. €ar"cq wem pay un secret militalre, do
lul réviler la recetts ds besfeck-frites,

PIERRE, PAUL, JACQUXE ou JEAN.



